
  

Texte d’Éric Darier pour la conférence de presse « SOS-Pronovost » 

Coalition pour la mise en œuvre du rapport Pronovost sur l’avenir de l’agriculture et 
de l’agroalimentaire québécois 

 

Algues bleues, marée rouge, émission de gaz à effet de serre, pesticides, herbicides, 
algues vertes, OGM, contamination génétique, Monsanto, appauvrissement des sols, 
engrais chimiques, perte de biodiversité, perte de biodiversité AGRICOLE, subventions 
aux pollueurs, etc. 

 Voici quelques-uns des mots ou expressions qui symbolisent l’état de crise de 
l’agriculture industrielle actuelle. 

 Que ce soit le rapport de la commission Pronovost sur l’avenir de l’agriculture au 
Québec ou celui de l’IAASTD des Nations-Unies, le constat est le même : on doit 
changer d’agriculture pour répondre aux besoins alimentaires du monde tout en 
préservant l’environnement. 

 

Le statu quo n’est plus une option 

L’IAASTD des Nations-Unies conclut que les pratiques agricoles qui ont permis 
l’augmentation des rendements au 20e siècle menacent la fertilité des sols, les ressources 
en eaux, la biodiversité agricole et le climat. Le Programme des Nations-Unies pour 
l’environnement a récemment publié un rapport dans lequel on prévient que d’ici 2050, la 
production alimentaire sur la planète pourrait diminuer de 25 % à cause des déséquilibres 
écologiques. 

 Les impacts environnementaux de l’agriculture industrielle, menacent désormais la 
pérennité de la production alimentaire. Mettre l’accent sur des augmentations de 
rendements, sans tenir compte des conséquences environnementales, va diminuer la 
capacité des agriculteurs à nourrir la planète.  

 La conclusion de l’IAASTD est très limpide: « le statu quo n’est plus une option. » Au 
Québec, le rapport Pronovost de 2008 sur l’avenir de l’agriculture et de l’agroalimentaire 
en venait à la même conclusion. 

 Pour prendre cette direction, l’adoption rapide de politiques publiques qui fait la 
promotion de l’agroécologie est nécessaire. 



 On connait donc les solutions agroécologiques tant au niveau international qu’au niveau 
québécois. Les gouvernements n’ont donc aucune excuse pour ne pas agir maintenant. Le 
gouvernement du Québec doit aller de l’avant et appliquer les recommandations du 
rapport Pronovost, ainsi que celles des rapports subséquents de Michel Saint-Pierre et 
Bernard Ouimet pour qu’on mette enfin en marche l’agroécologie. On a tout pour réussir 
le virage agroécologique!  Merci. 
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